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LAUREATS

PRIX EBTS FRANCE DU JARDIN ETRANGER
VILLA PIZZO AU LAC DE COME

A quelques encablures de Côme, depuis la route, on aperçoit l’autre rive à travers les cyprès qui la bordent. L’escarpement où se niche cette 
route est tel que l’on ne devine même pas qu’en dessous il y a des constructions. Et pourtant, si. C’est le cas de la Villa Pizzo qui, dès la grille 
d’entrée donne le parfum de ce qui nous attend. Maison assez sobre, soutenue par des arcades et dans un ton d’ocre jaune légèrement patiné du 
plus bel effet. Classique et sobre également le jardin. Il mène à un autre jardin plus loin et en annonce encore un autre après. C’est ainsi qu’ils se 
succèdent au fur et à mesure de la promenade. Et puis un mur de soutènement indique que tout une autre suite de jardins nous attend là-haut, tout 
comme un cheminement tout en bas, au bord du lac sous les arceaux naturels formés par les branches d’arbres qui se ploient jusque dans l’eau. A 
chaque fois des surprises : une serre, une fabrique baroque en petites pierres spongieuses et dorées, sans oublier une très jolie fontaine entourée 
d’une mosaïculture très fin de siècle, mais aussi d’autres bâtiments du même ton, une sorte de grand ’place près du débarcadère et qui se prête 
formidablement bien aux réceptions. C’est la vocation actuelle de la villa. Il n’y a qu’à s’échapper par des escaliers rustiques pour accéder à des 
recoins en surplomb, surmontés d’une treille légère assaillie par les grimpantes, pour avoir une vue sublime sur le lointain du lac. En ces jours de 
brume persistante, un timide soleil s’obstine à vouloir percer la grisaille offrant soudain au regard un véritable tableau de Monet. Tout cela sans 
tape-à-l’œil et d’un goût exquis, aristocratique. Voila ce que sont devenus les anciennes terrasses de ce domaine agricole du XVème en passant 
entre les mains des Habsbourg au milieu du XIXème siècle et qui ont transformé ce domaine tel que nous le retrouvons aujourd’hui. Une 
splendeur !


